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LE FAIT DE LOUBLANDE

Plusieurs de nos lecteurs ont suivi avec un grand in­
térêt le récit des évènements extraordinaires de Lou- 
blande, village du département des Deux-Sèvres, en 
France, tel qu’ils l’ont trouvé dans certains de nos jour­
naux, reproduit de revues pieuses. Mais comme ces 
différents récits étaient plutôt fragmentaires, nos lec­
teurs aimeraient à nous voir résumer, ici, les faits de 
Loublande.

La famille Ferchaud, qui habite la ferme des Rin- 
fillières, dans la paroisse de Loublande, département 
des Deux-Sèvres, depuis des siècles, fit le vœu, en 1856, 
de verser 500 francs pour la construction d’une chapelle 
dédiée à Notre-Dame de la Garde, à saint Joseph et 
à saint Jean, si Dieu les délivrait d'une fièvre conta­
gieuse, qui avait déjà fait des ravages dans leur foyer. 
La grâce fut accordée; mais les Ferchaud, pauvres cul­
tivateurs, ne purent accomplir leur vœu qu’en 1862, 
et ce fut Jean Ferchaud, le père de Claire, qui eut cet 
honneur. C’est dans cette très humble chapelle, cons­
truite sur la propriété même des Rinfillières, que Claire 
Ferchaud aurait reçu, depuis sept ans, du Sacré-Cœur, 
des révélations extraordinaires.

Claire Ferchaud, au dire de M. l’abbé Henri Alliot, 
curé de Maulevrier, paroisse voisine de Loublande, 
est une jeune fille pieuse, simple, calme, au bon visage 
souriant et sans l’ombre d’une complaisance vaine. 
“Ce qui se passe actuellement aux Rinfillières, dit-il, 
est de tout point irréprochable. On prie le Sacré-Cœur 
et la Sainte Vierge. On redit cent fois et avec amour, 
ces invocations: Cœur de Jésus, broyé à cause de nos 
crimes, ayez pitié de nous. — Notre-Dame de la Carde, 
sauvez-nous. On y apporte par milliers des portraits


